
programmes educati fs 

Iii::;;. haque societe ses va­
\!7 leurs propres, et done son 
education particuliere. 
Ainsi chez les crocodiles. on s'. 
en tient a I' essentiel, a ce qui 
suffit pour vivre, I' instinct, I' 
inne : "pas Ia peine d' appren­
dre au petit crocodile a nager : 
il sait", comme dit le proverbe 
cambodgien. 

Simple aussi le programme 
educatif des jeunes Scythes 
de jadis . On leur enseignait 
(dit-on) trois chases : 
Monter a cheval, tirer a I' arc , 
et dire Ia verite. 

II y avail deja dans ce pro­
gramme deux elements : I' ap­
prentissage d' un savoir-faire, 
et celui d' un comportement 
qui permette Ia vie en societe. 
Avec le temps, ces deux 
elements se sont beaucoup 
compliques, mais il s' agit tou­
jours d' acquerir un savoir­
faire , et de vivre en societe. 

Le probleme au Cambodge, 
nous fait observer S.E. Truong 
Mealy, c' est que Ia jeunesse, 
c' est a dire maintenant 5 mil­
lions de Cambodgiens au­
dessous de 25 ans, doivent 
tout reapprendre ' a partir de 
presque zero. Pas assez de 
families ou I' on enseigne les 
regles elementaires du com­
portement selon les traditions; 
pas assez d' enseignants, sur­
tout en dehors du systeme 
educatif, qui torment a taus 
les petits metiers dont le 
Cambodge a besoin : recep­
tionnistes dans les hotels, 
secretaires, mecamc1ens, .. . 
des "petites elites". 

Une main d' ceuvre qualifiee, 
c' est Ia cle des investisse­
ments etrangers. C' est pour­
quai, pluto! que "Kom chik 
khmoch", ·•creuser les morts", 
les faire parler, il taut preparer 
I' avenir, enseigner, former 
par tous les moyens "Krup 
chr_ung chroy", dit Truong 
Mealy. 
Sans oublierces trois mots : 
sachang Ia verite; khan tay Ia 
patience; katignou Ia grati-
tude. c.n . 
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Nouvelles recettes - Ia cite hoteliere - nouvelles 

routes - le relai cambodgien - les· cinq Agences 

~ epuis le debut de mai, I' 
~ Y APSARA rec;:oit. confor­
mement au sous-decret du 22 
janvier. les droits d' entree des 
vrsiteurs du Pare archeologrque 
d' Angkor. C' est pour nous un 
out de soulagement. Mainlenanl 
lout va pouvoir commencer t 

I' accord avec Sok ha-Hotels 
Selon cet accord, passe apres 
consultation du Conseil des mi­
nistres, organisme de tutelle de I' 
APSARA. nous sous-traitons a 
Sokha Hotels du groupe So­
kimex. Ia perception des droits 
d' entree. Une somme forfaitaire 
pour un an a ete fixee a 1 million 
de dollars. Sur cette somme, 
versee au Fonds Archeo/ogique 
d ' Angkor, 15 % iront au min­
istere du Tourisme et 5 % au 
ministere de Ia Culture. Des 
sommes variables aux autorites 
provinciales en fonction des pro­
jets. 
L' accord avec Sokha-H61els est 
"probatoire" . pour cinq ans . S' il 
y avail une augmentation sensi­
ble des recettes {par exemple 40 
%) les sommes versees a I' AP­
SARA serarent augmentees 
dans Ia meme proportion. 
II y a eu dans le passe beaucoup 
de "coulage", et un systeme de 
repartition peu transparent 
Pour contr61er le nouveau syste- · 
me de perception des droits d' 
entree, nous avons tenu a 
changer les billets, de fac;:on a 
pouvoir contr61er leur nombre a 

L' APSARA est depui~ le sous- · 
de.cret d~ janvier derni.er seule 
responsable de Ia gestion des 
zones 1 . et 2 du Pare· ·archeo­
iogique d' A~gkor . ~lie rer;:oit 
seuie les recettes ' des entrees . 
dans Ia zone f (en 109}' . 

· Selon nci~ infor.matiqn~ ( cp 11}), · 
Ia Sokimex a rer.nis ~ I: A PSARA 
l!n premier cheql!e c:!Ei 590 :ooo 
dollars (sur Ul) total d;. ~n milllpri 
pour I' anriee). . ..... 

Ia fabrication Nous pourrons d' 
autre part comparer les entrees 
payantes avec le nombre des 
touristes , connus grace aux vi­
sas delivres. aux nombres de 
passagers dans les av1ons. aux 
rapports de Ia police . On connait 
les diverses categories de visit­
eurs. Bref nous allons etablir une 
comptabilite credible. qui sera 
entierement informatisee, en 
nous insprirant de ce qui existe 
dans les grands pays de 
tourisme. C' est un point sur le­
quel je suis confiant 

1' APSARA 
a maintenant 
les moyens 

de gerer 
Angkor 

et le projet Culture-Espace ? 
Le contra! a done ete passe 
avec le "m ieux offrant". Ia So­
kimex . Mais il ne concerne que 
de Ia question Ires limitee de Ia 
perception des droits d' entree. 
c· est a dire que d' autres 
propositions beaucoup plus 
larges, comme celles de Cul­
ture-Espace du groupe Dumez­
Lyonnaise des Eaux. qui propo­
sait 15 millions de dollars pour 
des investissements de base, et 
une gestion du Pare en 
partenariat, peuvent encore etre 
exam1nees. 
Un point a ce sujet Cu/ture­
Espace prevoyait d' amenager 
un centre d' accueil en face d' 
Angkor Wat. Nous souhaitons 
ce centre d' accueil dans Ia Cite 
h6teliere, parce qu' il y aura d' 
autres parvis que celui d' Angkor 
Wat. il y en aura devant les plus 
grands monuments. 
Mais il est certainement possi­
ble de trouver des arrangements 
pour realiser le partenariat. Nous 
n' avons pas refuse I' offre de 

Cu/ture-Espaee. 
Nous avions eu pour I' ·amenage­
ment d' Angkor, outre Ia proposi­
tion de Culture-Espaee celle de 
YTL (en 48. 61. 68) , qui a ete 
ecartee et celle du groupe 
careen Jinro (en 74) disparue 
avec Ia crise financiere L' idee a 
ete emise d' un consortium inter­
national ... 

Ia cite hoteliere 
Pour Ia Cite hoteliere. nous 
avons Ia proposition d' un con­
soriium franco-anglo-tha'i , Beta­
Mekong, qui propose de eons­
truire un hotel sur 8 ha dans un 
ensemble de 32 ha (projel 
Amari. en 109j . 
Le protocole d' accord est signe. 
une caution a ete deposee, on 

· doit finaliser le contra! en juin . 
Conditions mise a Ia realisation 
de I' investissement - que les 
bulldozers commencent a tracer 
Ia routed' acces de Ia RN 6 a Ia 
en question soient liberes de 
taus habitants. 
Pour le financement de cette 
route d' acces, il pourrait venir 
des fonds prevus depuis long­
temps par I' Agence Franc;:aise 
de Oeveloppement pour les in­
frastructures de base de Ia cite 
h6teliere. Si c· est le cas. nous 
fancerons aussitot les appels d' 
offre. j ' espere avant Ia fin de I' 
annee. 
Quant aux expropriations, elles 
concernent surtout les habitants 
qui bordent Ia route 6 (Ia zone de 
Ia future Cite h6teliere est 
pratiquement inhabitee) et 
doivent etre faites cette annee. 
Puisque le Banque Mondiale fi­
nance Ia rehabil itation de Ia RN 6 
de Ia frontiere de Ia province de 
Kompong Som a Roluos. et les 
Japonais de Roluos jusqu' au 
dela de Siem Reap Ia jonction 
avec Ia route de I' aeroport, nous 
aimerions que Ia route d' acces 
a Ia Cite soil realisee en meme 
temps. 

. . A l'interieur fntretien S.E. Vann Molyvann pp. 1 .:. 2 Sin Niny : . 
." · . Drolts d.J I' Homme : Om Yentieng pp. 3 - 4 Le Bassin du M6kong . pp. 6 - 7 

· Entreprises: interviews p. ·s M6dias p. 8 
-. . 
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remodeler le reseau routier 
Nous prevoyons en fait de re­
modeler le reseau routier . 
Afin que soit preserve le carac­
tere du carrefour actuel , au cen­
tre de I' agglomeration, avec le 
pont sur Ia riviere de Siem 
Reap, Ia residence du Roi, les 
jardins du Grand Hotel , et que 
Ia circulation des vehicules ne 
vienne pas sursaturer le pont 
lorsque Ia nationale sera faite, 
Siem Reap sera contournee de 
deux fa9ons : 

nouvel itineraire nord 
Le projet prevoit qu' une rocade • 
menera les touristes de r aero­
port JUSqu ' a Ia Cite hoteliere , 
par une nouvelle route est­
ouest, et un nouveau pont sur Ia 
riviere de Siem Reap. Les visi­
teurs pourront done gagner di­
rectement Ia Cite hoteliere sans 
passer par le centre de Ia ville. 
Venant de Kompong Thom un 
nouveau carrefour sur Ia RN 6, 
a I' est du centre ville, permet­
tra par un trace "en ba'lon­
nette" (une section vers le nord , 
parallele a Ia riviere de Siem 
Reap, rejoignant Ia section est­
ouest aeroport - Cite hoteliere) 
de contourner Siem Reap par le 
nord. 
La Cite hoteliere sera d' autre 
part directement reliee a Ia zone 
des temples par le prolonge­
ment de Ia route sud-nord par­
tan! de Ia RN 6. 
II y a malheureusement un ob­
stacle genant pour I' axe est­
ouest qui actuellement nous 
donne mal a Ia tete le nouvel 
hopital Kantha Bopha se trouve 
exactement sur le trajet prevu 

On etudie des solutions avec 
des urbanistes fran9ais . 
T oute cette nouvelle infrastruc­
ture routiere pourrait etre prise 
en charge par I' Agence Fran­
yaise de Developpement. 

nouvel itineraire sud 
0' autre part une autre rocade 
contournera I' agglomeration par 
le sud, destinee aux camions 
su1vant Ia RN6 en direction de 
Kompong Thom ou de Ia 
Tha'llande . Elle croisera Ia route 
qui va au port sur le Tonie Sap. 
Tout doit etre !ermine avant de-

A PROPOS .. . 

Union Europeenne : 60 mio $ 
Le 6 mai ant ete signes au mi­
nistere des Affaires etrangeres, 
par.le ministre d' Etat Hor Nam­
hong et I' ambassadeur de I' Un­
ion Europeenne Michel Caillouet 
3 accords de cooperation totali­
sant environ 60 millions de dol­
lars : 
- 39 millions d' Euros, pour 
1999-2004, pour le PRASAC , 
Programme de Rehabilitation et 
de Soutien, au secteur Agricole 
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VANN MOLYVANN 
but 2002. Bela-Mekong prevoit 
18 mois de travaux et d' ouvrir 
son hotel fin 2001 . Ce sera Ia 
"locomotive" de Ia Cite hoteliere. 

de I' eau pour Ia Cite hoteliE~re 
Pour le ravitaillement en eau de 
Ia Cite hoteliere. les etudes 
japonaises tres poussees, . que 
je reyois ce malin, prevoient 
deux phases : 
- d' abord des forages profonds 
(entre 40 et 80 metres) , a I' 
ouest de Ia vi lle, pres du baray 
occidental, donneront une eau 
de tres bonne qualite en abon­
dance pour Ia Cite hoteliere et Ia 
ville. A partir de 2002 on pourra 
vendre de I' eau a taus les con­
sommateurs . 
Deuxieme phase: on pourra reu­
tiliser I' immense baray occiden­
tal, construit il y a 900 ans , pour 
les besoins de I' irrigation, apres 
une rehabilitation que les 
Japonais prennent en charge 
(des habitations se sont instal­
lees, il y a des affouillements, et 
il faut ameliorer I' etancheite) . 
Quel heritage pour les genera­
tions futures I 

Avec les moyens financiers dont 
elle dispose desormais, I' AP­
SARA va pouvoir mettre en oeu­
vre les cinq Agences qui se 
partageront son activite. 

Agence de Tourisme 
Sous Ia responsabilite de Kerya 
Eng Sun, cette agence aura a 
receptionner et controler les re­
cettes venant des billets ven­
dus. Elle va recruter le person­
nel necessaire. 
L' Age nee de T ourisme aura 
une activite de marketing: Ia 
gestion de toutes les surfaces 
commercialisees dans Ia zone 
du pare archeologique; le lance­
men! des navettes de transport 
entre les divers centres d' in­
teret. Tout cela est a faire en 
partant de zero . En relations 
evidemment avec le ministere 
du Tourisme. 

La Conservation d' Angkor 
Nous sommes en train d' exami­
ner avec les differents interve-

du Cambodge; 
- 7 millions d' Euros , sur 16 
mois, pour le PASEC, Projet d' 
Appui au Secteur de I' Educa­
tion Primaire du Cambodge; 
- 4 millions d' Euros pour le Bu­
reau de Coordination Technique 
de Phnom Penh. · 

sortie de crise ? 

nants internationaux qui travail­
lent dans ce domaine ce que 
nous Cambodgiens pouvons 
prendre en charge. lis ant ete 
extremement genereux depuis 
1993. Nous examinons Ia possi­
bilite de relayer en partie ces 
efforts. 
Par exemple Universite 
japonaise Sophia qui a entre­
pris Ia restauration de Ia 
chaussee-digue d' Angkor Wat 
se trouve un peu juste au point 
de vue financement: nous pour­
rions prendre en charge les 
technic1ens et les ouvriers cam­
bodgien qui travaillent sur le 
chantier. 
Ainsi le relai commence . et on 
va le voir partout. Je vais de­
mander a I' EFEO une partici­
pation directe d' APSARA dans 
les travaux finaux du Baphuon. 
Si c ' est possible, nous aimeri­
ons beneficier encore de Ia 
presence de ces experts etran­
gers pour d' autres projets , pour 
former nos gens. Mais cette 
fois ce seront des archeologues 
et des architectes cambodgiens 
qui executeront les travaux 
avec I' assistance technique des 
archeologues et architectes 
etrangers. 

lnstitut de Ia Culture khmere 
Nous allons pouvoir entrepren­
dre par nous-memes Ia sau­
vegarde et Ia mise en valeur des 
monuments, nous dit M. Ang 
Chu Lean. Nous n' avons pas 
encore I' expertise, mais elie 
commence a venir: depuis des 
annees nous avons des 
stagiaires qui travaillent avec 
des experts etrangers. 
Lars d' un prochain comite tech­
nique, en juin, et Iars du pro 
chain conseil d' administration, 
le 9 juin , nous allons determiner 
2 ou 3 operations : 
- concernant les grands monu­
ments. nous allons manter une 
structure. sorte de conservation 
autonome pour chacun. un peu 
comme il en exlste pour les plus 
grands chateaux de Ia Loire 
(Chambord), Le plus urgent 
concerne Angkor Wat. 

valescence. Ensemble , apres 
une "croissance negative" de 
7, 7 % en 1998 ils retrouveraient 
en 1999 un croissance faible de 
0,3 %, atteindraient 3,5 % en 
2000 (depassant deja nette­
ment Ia moyenne mondiale et 
celle des pays de I' OCDE) et 

- concernant Ia sauvegarde et Ia 
mise en valeur, nous allons 
prendre pour test le monument 
"486" dans le quadrant sud­
ouest d' Angkor Thom: un 
monument tres petit, mais d' un 
grand interet parce que. de I' 
epoque de banteay Srei , il est 
devenu bouddhique. Nous al­
lons en faire un chantier 
"national", releves, sondages , 
fiche d' identite detaillee. con­
servation, .. 
- enfin nous prevoyons d' editer 
des livres pour les nationaux, en 
khmer. car pratiquement tout ce 
qui concerne Angkor est en 
langues etrangeres . 

L' lnstitut de Ia Culture 
khmere 
Avec I' aide fran9aise du FAC, I' 
idee est d' organiser Ia Conser­
vation d' Angkor comme en 
France Ia Caisse des Monu­
ments Historiques (Grand Lou­
vre. Notre-Dame. Arc de Triom­
phe, et plus de 100 monu­
ments)' de fa yon a tirer profit 
de chaque monument, et que 
les recettes de ceux qui en ant 
le plus aident les mains impor­
tants. Les gestionnaires de cha­
que monument sont tres auto­
names. II y a une tres large de­
centralisation . 

Agence de Developpement 
urbain 
Elle a en charge Ia Cite 
hoteliere, les parvis devant les 
principaux monuments. La res­
ponsable est Tep Vatho . 

La Police du Patrimoine 
Elle est bien conyue, elle obtient 
des resultats. mais manque de 
moyens financiers . II faut I' 
aider financierement et''la remo­
tiver, avec des recompenses, 
des primes. reconnaitre sa va­
leur. II faut aussi recruter des 
policiers de niveau eleve , uni­
versitaire, qui parlent des 
langues etrangeres. 

Le deminage 
On discute actuellement sur un 
rattachement du CMAC de 
Siem Reap a I' APARA pour une 
duree de 5 ans: II reste a 
deminer le Phnom Kulen . 

5,5% en 2001. 
Pour 1999 Philippines + 3%; 
(Cambodge + 2% ?) , Malaisie + 
1 a 2 %; lndonesie - 4 % 
(apres- 13,6 % en 1998). 

aucune TVA a I' exportation 
Le directeur des 1m pots M. 

Selon Ia Banque Mondiale les 5 
pays asiatique les plus touches 
par Ia crise, lndonesie, Coree 
du Sud, Malaisie, Philippines, 
Tha'llande, sont en voie de con-

Croissance % 191JH 1999 21111(1 2001 

Hong Tha proteste 
contre les propos de 
M. Van Sou leng , 
president de I' As­
sociation des indus­
triels du Textile dans 
en 113. p . 4 : "if n · · 

Asie de I' Est 1,8 4,0 ' 5,5 6,3 
Monde 1,9 1,8 2,4 2,8 
5 en crise -7,7 0,3 3,5 4,5 
OCDE 2,0 1,8 2,0 2,2 

-- . 



ai toujours travaille 
avec Hammarberg A 

chaque mission de Hammar­
berg c' est Ia meme chose, il 
nous agresse sur Ia question 
des investigations. II ne s' oc­
cupe en fait que de Ia question 
du tribunal pour juger les 
khmers rouges. Mais apres et 
avant, chaque fois qu' il visite le 
Cambodge, a chaque seance 
de travail avec nous, il nous in­
terroge sur nos enquetes et je 
lui dis toujours ce qu' il en est, 
meme lorsque les pap1ers ne 
sont pas finis je I' informe tou­
jours , cas par cas. Done Ham­
marberg sait tres bien ce que 
nous avons fait 

rerta ins ont dec ide d ' 
ava nce: ''£.: ' est noir" 

En particulier au sujet de I' at­
taque par grenades de mars 
1997, Hammarberg nous a en­
tendus beaucoup de fois, nous 
avons envoye des gens jusqu' a 
Bangkok, accepte ceci de Ia po­
llee, refuse cela, . 
Je vous demande franchement : 
croyez-vous que cette affaire 
peut etre terminee en un jour ? 
Ce matin meme [7 mai] nous 
avons fait pour Ia deuxieme fois 
Ia verification avec un detecteur 
de mensonges qui vient d' ar­
river. Je n' ai pas le droit de dire 
avec qui nous le faisons ni a qui 
appartient Ia machine, 
Croyez-vous que c· est un Jeu d' 
enfant ? On doit chercher taus 
Jes arguments. et ne rien dire d' 
avance. Beaucoup de gens ont 

Droits de I' Homme 
l/11 entretien Ul'ec M. Om y entieng 

President de Ia Con<mission 
gouvcrnemen tale des droi ts de I' I-I om me 

S' agissant du proces des khmers rouges, on observe un 
rapprochement entre Ia pos ition du gouvernement cam­
bodgien et celle de Ia communaute internationale . Le 
representant du Secretaire general de I' ONU, T . Hammar­
berg, le reconnait dans son dernier rapport. II reste toute ­
fois a definir precisement le role qu'auraient des experts 
et magistrats internationaux. 
En revanche, T . Hammarberg continue a accuser d' ineffi­
cacite Ia Commission gouvernementale des droits de I' 
Homme , qui a en charge not;amment les enquetes sur les 
attentats a Ia grenade, et sur les meurtres et d isparit ions 
survenus apres juillet 1997; il estime que "dans certains 
cas, les enquetes sont bloquees par des elements puis­
sants au sein d e la Police et de l' Arrnee". 
Le Phnorn Pe nh Post (30.4 - 13-51 relaie et appuie , cri­
tique nommement M. Om Yentieng, et souligne que Ia 
Commission par deux fois, le 30 mars et le 7 avril, n' a pu 
repondre aux questions du Comite de I' ONU pour les 
droits de I' Homme (UNHRq. 
Le president de Ia Commission gpuv ernementale Om Yen­
tieng repond a ces reproches , fait le point sur les travaux 
de Ia Commission , indique les pro c haines etapes. 

decide d' avance que "c' est 
noir" et ils cherchent ensuite a 
justifier cette opinion. Pour 
nous, non, ce n' est pas c;:a, no­
tre travail est objectif. 
Quand Hammarberg nous cri­
tique sur notre manque de neu­
tralite, d' independance, il ne 
fait qu' attaquer I' image seule­
ment -parce que nous apparte­
nons au gouvernement Mais il 
ne peut rien crit1quer sur les 
resultats que nous avons eus 
en cherchant Jes coupables qui 
ont tue des membres du parti 
de Sam Ra1nsy -ou d' autres 

partis. Coupables ou non. nous 
ne savons pas, ces gens ont 
ete presentes au tribunal. Mais 
ils n' ont jamais ete reconnus 
coupables. 
Done nous n' avons pas du 
tout abandonne les enquetes. 
M. Hammarberg est tout a fait 
au courant de notre travail. Et 
nous avons des moyens impor­
tants pour rechercher Ia verite . 
Nous sommes tout prets a dire 
a Ia session de New York ou 
nous en sommes de nos en­
quetes, y compris les attaques 
a Ia grenade, a repondre a tou-

Hi -· ?51 m u J 1C)9_q 

tes les questions. On nous en 
pose au total plus de 30. Je 
crois qu ' il n' y a pas de diffi­
cultes. 
Pour un rapport ecrit. termine , 
on ne peut pas encore le faire 
Apres Ia verification qui est en 
cours, nous aurons quelque 
chose a publier. 
Je rappelle que les methodes d' 
investigations ont communes au 
monde entier. II taut passer par 
ces procedures. Si on peut dis­
poser d' une assistance sup­
plementaire, comme ce detec­
teur de mensonges qui vient d' 
amver avec une equipe de spe­
cialistes, il taut attendre les 
resultats . C' est ce que nous 
faisons. Nous pourrons ensuite 
faire un diagnostic tres serieux. 

50 •y;, de chances 
d' aJTiver a Ia verite 

Avec tout c;:a, j' estime que Jes 
chances d' arriver a I' objectif, c' 
est a dire de connaitre Ia verite 
de fac;:on sC1re, sont a peu pres 
de 50%. 
Est-ce que I' on va soumettre 
par exemple Hun Sen a Ia ma­
chine ? Ou Sam Rainsy ? On 
ne pourrait le faire qu' avec leur 
accord ecrit. Et I' on ne soumet 
des gens a Ia machine que si I' 
on peut penser qu' ils sont di­
rectement impliques dans I' af­
faire . 
Et si quelqu' un venait se sou­
mettre volontairement a Ia ma­
chine, pour prouver sa bonne 
foi ? Je crois que ce serait ac­
ceptable . Pourquoi pas ? At-

(suue puge ./ 1 
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est pas exact qu ' i/ y ait une 
TVA a /' exportation que /' on 
rembourserait ensuite", nous dit 
M. Hong Tha. 
"La TVA a /' exportation est a 
tiwx zero, il n' y a done rien a 
verser 111 rien a rembourser. M. 
Van Sou /eng peul venir a Ia 
direction des lmp61s s · il man­
que d' informations". 

CAFC: un an 
Le Club d' Affaires Franco-

Cambodgien (CAFC) a I' occa­
sion de son premier anniversaire 
faisait connaitre le 12 mai Ia 
composition de son second Bu­
reau. Au president J.P. Kaspar. 
directeur de I' hotel Sofitei­
Cambodiana succede Franc;:ois 
Gervais, directeur de SDV­
Cambodge . Bernard Thuylie , 
directeur de TMS, reste secre­
taire general de I' Association . 
L' ambassadeur A.J. Libourel a 
fait part de ses encouragements 
au Club d' affaires, et evoque Ia 
possibilite qu' elle devienne 

Chambre de Commerce. Jeune 
elu de Ia Region Bourgogne, B. 
Genet de passage a Phnom 
Penh a evoque I' aide de cette 
Chambre a I' expedition de La 
Boudeuse (en 113) . 

litiges 
La societe SPEC (P.M . 
Couteau) a porte plainte le 13 
mai devant le procureur du Roi 
contre P. Ader, directeur de 
Fine Sky (ensemble immobilier 
"Les Jardins du Bassac") pour 
non paiement d' une dette de 

1 00 000 dollars correspondant 
aux travaux effectues, tout en 
regrettant que P. Ader a it re­
fuse un arbitrage, ou une nego­
ciation amiable. 
En janvier, I' entreprise CCC 
(Cambodian Construction Cy) 
avait perdu contre-Fine Sky un 
proces concernant un terrain , 
mais fait appel, et porte plainte 
pour corruption de magistrat au­
pres du cabinet du Roi 
(president du Conseil supreme 

(su ite puge 5) 

. - -
ro~{l :; . 
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LES OROITS DE 
tention toutefois : Ia machine ne 
raisonne pas, elle ne peut pas 
apporter de preuve a elle seule . 

11o11 1 il n' y a 
aucu11 "blocage" 

Pour ce que dit Hammarberg, 
qu' il est "convaincu qu · it y a 
des gens hauts places dans /' 
Armee et dans Ia Police qui 
bloquent les enquetes. au 
mains dans certains des cas". 
je reponds qu' il ne faut pas par­
ler comme les petits enfants de 
SIX ans. 
Ces gens-la ont du courage 
devant les journalistes. mais il 
faut avoir du courage face a Ia 
verite . Si Hammarberg a cette 
conviction, il peut deja rendre 
·son tablier. II ne faut pas d' 
avance pointer les gens, dire 
que "c' est nair". et forcer I' 
opinion a croire que c' est nair. 
Ce ne sont pas de bonnes me­
thodes . 
Je su1s absolument libre de tra­
valller . Je n· a1 jama1s vu per­
sonne bloquer man travail. 
Meme s' il s' agit d' enqueter 
aupres de puissants person­
nages. Je n' ai jamais peur. M. 
Hun Sen lui-meme I' a dit : Om 
Yientieng ne craint personne ' 
Mais je ne cherche pas a faire 
croire que je suis Ires important. 

bien tot 
un rapport euit 

L' etape suivante ? C' est 
continuer a analyser. Le proces­
sus est en cours . Nous avons 
deja beaucoup de lumiere. II n' 
y a pas de difficulte qu' on ne 
pu1sse pas traverser. 
Avant man depart vers Geneve, 
en juillet, ou aura lieu Ia pro­
chaine session sur les droits de 
1· Homme (celle qui devait avoir 
l1eu a New York et qui a ete re­
porteei. Je vais publier man rap­
port 

le travail a long tenne 
sur les droits de l'Homme 

Notre Commission va avoir des 
gens qui vont travailler sur les 
questions administratives et sur 
les questions d' expertise. 
Nous formons au total une 
equipe de 30 personnes. 

[une partie de I' interview de M. 
Om Yentieng repond a I' article du 
Phnom Penh Post qui lui reproche 
de n' avoir pas assiste le 7 mai a 
New York a Ia session du HRC.II 
a ete malade a Los Angeles et 
donne par le menu s.on emploi du 
temps. ··cet article du Phnom 
Penh Post ne travaille pas au 
service des droils de /' Homme. 
II ne fail qu ' attaquer des gens 
deja "pointes". 

Nous n' avons pas "taus les 
pouvoirs", mais taus ceux qui 
nous sont necessa1res pour tra­
vailler, dans le cadre de Ia loi . 
Par exemple nous avons entre­
pris d' examiner les prisons du 
pays, une enquete sur environ 
Ia moitie d' entre elles. Nos 
equipes vont faire un rapport 
sur I' etat des prisonniers . 

ne pas opposer 
gouvernement 

et dt·oits de I' Homme 

II a ete suggere de creer une 
institution a I' echelon national, 
un Comite national des droits de 
I' Homme, qui serait au meme 
niveau que le Conseil Constitu­
tionnel. Certains voulaient qu' il 
remplace notre Comite. C' est 
M. Hun Sen qui n' a pas voulu . 
Nous ne travaillons pas de Ia 
meme fayon . La mission de no­
tre Comite gouvernemental est 
d' appliquer et d' implanter com­
pletement les droits de I' 
Homme Nous voulons transfor­
mer chaque policier. chaque 
militaire , chaque fonctionnaire 
en bon combattant des droits de 
I' Homme. 
Nous avons eu a Iutter contre 
ceux qui voudraient separer : d' 
un cote les droits de I' Homme 
et de I' autre cote le gouverne­
ment. Nous sommes carrement 
contre cette idee. Nous avons 
vu par exemple que ce sont les 
medecins. anonymes, qui font 
le plus pour les droits de I' Hom­
me en soignant les malades 
les premiers dr01ts de I' Homme. 
c' est Ia vie . Ia sante Ces 
medecins font partie de I' ad­
ministration. On ne peut pas les 
opposer au gouvernement 1 

Pour developper les droits de I' 
Homme au Cambodge, il faut 
renforcer. encourager ces me­
decJns. ces policlers. ces mili­
taires. ces fonclionnaJres. a bien 
travailler. a respecter Ia loi . 
Nous sommes en rapport avec 

18 ONG "civiles" pour 
les droits de I' Homme 

Ia Licadho , avec Than Saray, 
avec Kassy Neou . avec taus les 
organismes qui s' occupent des 
droits de I' Homme. Dans Ia 
"societe civile", Je denombre 18 
ONG qui s' occupent des droits 
de I' Homme, dont 5 principales. 
Chaque organisme a son propre 
role. qu1 differe de celu1 des au­
Ires. La Licadho par exemple 
quand elle a de bonnes Informa­
tions previent tout de suite Ia 
police . Ca a ete le cas pour des 
lilies livrees a Ia prostitution , ses 
informations etaient tres solides . 
II y a eu des operations avec Ia 
police. et des resultats. 
Je veille a ce que taus ces or-

ganismes ne craignent pas que 
nous voulions nous substituer a 
eux . ils· en seront convaincus 
avec le temps, leurs soupyons 
tomberont. 
L' Assemblee nationale a sa 
propre Commission des droits 
de I' Homme, qui travaille sur­
tout a partir des plaintes des 
gens au sujet de Ia propriete 
des terres . Dans quelques jours 
le Senat va creer son propre 
Comite des droits de I' Homme. 

informations des ONG 
parfois bonnes, 

parfois non 

Les ONG "civiles" que font­
elles ? Elles nous informent, et 
elles informent le public aussi, 
elles nous signalent tel et tel 
cas . Ces informations. nous n' 
en reJelons aucune. nous veri­
lions leur exactitude. Si elles 
sont fondees. nous allons alors 
regler I' affaire. punir selon Ia loi . 
S1 elles ne le sont pas , nous ne 
fa1sons aucun reproche. nous n' 
accusons Jamais personne de 
tricherie . de mensonge, d' ac­
cuser sans ra1son pour nuire au 
gouvernement. 
Un exemple recemment il y a 
eu une manifestation a Kom­
pong Speu, un organisme a rap­
porte "/es militaires ont arrete 
15 manifestants. dont des 
bonzes. it y a eu 4 tues. dont 
deux bonzes " L' information a 
ete donnee a nous. elle a ete 
rendue publ1que, elle a ete re­
produite par Ia presse. et ecrite 
au Ro1 . 
Nous, nous avons travaille sur 
cette information avec les gens 
de Hammarberg et finalement, 
on a vu que ce n' etait qu' une 
rumeur, qu' il n' y avait aucune 
rea lite . Je n · ai pas attaque I' 
organisme qui a lance I' 
" information" Nous semmes 
taus charges des droits de I' 
Homme. ce sera1t comme urie 
querelle entre bonzes 1 Comme 
Je I' ai dit. nous avons coopere . 
Mais peut-etre aurait-il fallu que 
cet organisme fasse un demen­
ti. reconnaisse qu ' il a travaille 
avec le Comite de Om Yentieng, 
qu' il nous ecrive pour nous 
remercier ? Mais il n' a rien dit, 
meme a I' ONU . Ce n' est pas 
honnete. Ce ne sont pas de 
bonnes methodes pour travailler 
au Cambodge. 

un Comite national 
·1Jcs tlroits de I' Homme 

Au debut de juin , apres Ia ses­
sion de Manille ou je vais main­
tenant, je vais inviter toutes les 
ONG concernees par les droits 
de I' Homme pour discuter d' un 
projet de Loi sur un Comite Na­
tional des droits de I' Homme. 
Je proposerai peut-etre aux res-
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ponsables des principales ONG 
d' etre tour a tour presidents de 
cette reunion . 
Hammarberg nous a toujours 
promis de nous envoyer des ex­
perts pour nous aider. mais ils 
ne sont pas arrives . Ce qu' il va 
nous donner c ' est un projet de 
Loi . J ' en ai deja beaucoup : un 
de Ia Licadho. un de Than 
Saray. celui de Hammarberg , 
un autre d' une canadienne, et 
peut-etre que j ' en ferai un moi­
meme. Nous discuterons tout 
cela . 

discuter ensemble 
du projet de loi 

Sur le futur Comite national des 
les droits de I' Homme, nous 
avons des points de vue dif­
ferents . Peut-etre qu ' on va as­
socier les ONG a ce Comite na­
tional. 
Le projet de Than Saray s ' in­
spire beaucoup de ce qui existe 
aux Philippines. que j ' apprec1e 
auss1. II y a deux sema1nes. ia 
Tha'llande a ado pte .aussi une ioi 
portant sur un Comite national 
des droits de I' Homme. Nous 
avons aussi regarde ce qu1 ex­
iste en lndonesie , et les lois ex­
istant plus loin en Suede, 
Nous ne pouvons pas nous in­
spirer d' un Comite national 
americain parce qu' il n' en ex­
isle pas c ' est seulement un 
vice-ministre des Affaires 
etrangeres qui s ' occupe des 
droits de I' Homme, c· est a dire 
des droits de I' Homme a I' 
etranger. 
Aux Etats-Unis il y a environ 
200 millions d' armes, pour une 
population de 250 millions. Nous 
avons pour notre part com­
mence a retirer des armes -
sans rien enlever aux droits de I' 
Homme-. Nous semmes opti ­
mistes a ce sujet car c ' est une 
question de volonte au sommet 

tout depend de Ia 
volonte au sommet 

Meme Ia democratie depend de 
Ia decision, de Ia volonte des 
dirigeants . Si le premier des diri­
geants veut Ia democratie , on 
voit qu' elle est en route -meme 
si les journalistes disent autre­
men!. 
Vous voyez qu' en juillet 1997 
il y avail des combats , et qu' un 
an apres, en juillet 1998, il y 
avail les elections . Sans une 
tres ferme volonte des dinge­
ants , croyez-vous que ces 
plants de democratie auraient 
pu pousser? 
Tout ce qui a ete obtenu au 
Cambodge I' a ete grace a des 
efforts enormes. et a Ia volonte 
des dirigeants. 



ENTREPRISES 
Partout on attend que I' activite demarre enfin. 
La situatic;Jn est cependant tres variable selon 
les entreprises. Ci-apres quelques interviews de 
responsables que Carnbodge Nouveau n' avait 
que rarement, ou jamais, interreges. 

T. de Roland-Peel 
Anglo-Cambodian Holdings 

L' histoire de I' usine de Jute de 
Battambang. reprise en octobre 
1995 par Ang/o-CambodJan 
Holdings. est pleine de re­
bondissements . Dans I' imme­
diat, Ia situation est incontesta­
blement mauvaise. Mais I' em­
bellie est en vue. 
En 1998, I' activite a ete 
presque nulle, avec 9000 sacs 
vendus, autant que de sacs pro­
duits . S' y aJoute que I' entre­
prise de Belfast Mackie PLC, Ia 
seule au monde a fabriquer les 
machines de production de 
sacs, est en faillite depuis deux 
rno1s II taut fa1re appel aux 
p1eces fabriquees en fraude en 
lnde. Entin arrivent au Cam­
badge, par Saigon, des sacs 
fabriques en lnde mettant en 
peril Ia production cambod­
gienne 
L' element nouveau cependant, 
c· est I' arrivee a Battambang de 
r entreprise Titaghur PLC. so­
Ciete ecossaise qui possede 6 
us1nes en lnde -gerees par des 
lndiens. Cette societe va inves­
tlr au mains 500 000 dollars 
dans 1· us1ne de Battambang . 
Elle a cree Ia societe Battam­
bang Jute Factory Ltd, de droit 
cambodgien, fait venir des inge­
nieurs indiens, et apporte des 
pieces de rechange. 
La capacite de production, ac­
tuellement de 1 million de sacs 
par an. passera a 7-8 millions 
fin 2000. 
L' usine. actuellement fermee 
par manque de fibres, dolt rede­
rnarrer en aoC1t-septembre , le 
temps pour que les nouvelles 
plantations de kenaf (une plante 
proche du jute, plus robuste, 
varie te d' hibiscus qui ne de­
mande ni engrais ni pesticide, 
seulement · beaucoup d' eau) 
scient recoltees . 
Pour 1999, on aura besoin de 2 
a 3000 tonnes . Des 2000, on 
fera planter aux paysans 5 a 

A PROPOS ... 

de Ia magistrature) , du m1nistere 
de Ia Justice, du president du 
Tribunal de Phnom, Penh ... ). 
lndependamment de cela, selon 
nos informations, le directeur de 
Fine Sky serait depuis le 14 mai 
m1s en examen" parce que 

CCC, ayant obtenu a cause d' 
un solde impaye important une 
saisie conservatoire sur "Les 
Jardins du Bassac" , il aurait 
laue des villas sans en avertir le 
tribunal. II y aurait "outrage a 

6000 tonnes . 
Les mois passes n' ant pourtant 
pas ete perdus . Environ 20 % 
des 480 employes ant ete rem­
places. Les elements nou­
veaux. plus jeunes. plus dy­
namiques, assureront une meil­
leure efficacite . 
L' usine de Battambang con­
serve de bans atouts, que les 
lndiens ant su voir : une main d' 
oeuvre bon marche , pas de syn­
dicats, un certain marche inte­
rieur (g€me par Ia difficulte des 
transportsla possibilite d' expor­
tations vers le Vietnam et Ia 
Tha.llande, et bien au-dela Ia 
Bulgarie passerait commande 
de 7 millions de sacs s1 nous 
pouv1ons les fourn1r. 
Le sac de jute n' est nullement 
depasse. Le marche est au 
contraire important. On le de­
mande pour quantite de produits 
agricoles comme le riz, le SOJa , 
les haricots , les lentilles , les 
noix, parce qu' il "respire" et 
conserve mieux les denrees pe­
rissables . 
Si tout va bien , I' usine de Jute 
de Battambang doublera en 
quatre ans . 
[Le projet de Weyburn Holding. 
un 111vestJssement de 360 m10 
de dollars pour 30 000 ha de 
kimaf (en 95). n'a pas encore 
demam!J] 

Bruno Quillet 
Cochin Architectes 

Cette agence d' architecture 
frangaise existe depuis 35 ans . 
avec des agences a Paris. Abid­
jan , Hanoi et depuis janvier. 
Phnom Penh. Notre specialite 
r hotellerie . Nous avons con<;:u . 
et souvent assure le suivi de 
chantier de 300 hotels dans le 
monde. Les hotels Ibis du grou­
pe Accor ant ete congus par 
Cochin Architectes. A Hanoi, 
ou notre agence compte deux 
expatries et 1 0 a 12 dessina­
teurs, nous avons realise pour 
environ 200 millions de dollars 

magistrat" (non respect des de­
cisions du tribunal). 
La communaute d' affaires sui­
vra avec interet les suites que Ia 
'j ustice cambodgienne donnera 
a cette affaire . 

centre de cardiologie 
L' appel d' offres pour le centre 
de cardiologie qui doit etre con­
struit a I' hopital Calmette pour 
"Ia Chaine de I' Espoir" a sus­
cite les candidatures d' un 
grand nonibre d' entreprises . 
Selon une information non con-

de travaux et par exemple I' Am­
bassade de France en 1992-93. 
Au Cambodge nous semmes 
nouveaux. II nous a semble que 
c' etait le moment de venir . 
Nous avons une dizaine de pro­
jets a I' etude, concernant Siem 
Reap et Sihanoukville, mais rien 
de signe encore. Nous recrute­
rons des dessinateurs (issus de 
I' lTC) en juin- juillet. 
Notre idee est de travailler avec 
des entreprises locales , even­
tuellement pour de petits pro­
jets , en attendant de plus impor­
tants . Nous semmes Ia pour le 
long terme. 

Luc Bachelerie 
ETDE Cambodge 

La societe ETOE fait partie de Ia 
branche Electricite du groupe 
Bouygues. Societe de droit 
cambodgien , elle est presente 
au Cambodge depuis 1995. 
A son actif. elle a deux chan­
tiers de rehabilitation et d' exten­
sion des reseaux electriques de 
Phnom Penh. pour Electricite 
du Cambodge. sur financement 
de Ia Banque Asiatique de 
Developpement. 
Notre prochain chantier, pour le 
Secretariat d' Etat a I' Aviation 
Civile : Ia renovation et Ia mise 
a niveau de I' aeroport de Siem 
Reap , pour le balisage de Ia 
piste et Ia fourniture d' energie. 
C' est un chantier d' environ 2 
millions de dollars. qui va durer 
plusieurs mois. 
Notre equipe compte 4 expa­
tries, 4 ingenieurs cambodgiens 
venus de I' lTC, et du personnel 
cambodgien en fonction des 
chantiers (nous avons ete 
jusqu' a 120). 
II est certain que I' activite n' est 
actuellement pas forte . Notre 
politique est, tout en attendant 
les contrats sur financement in­
ternational , comme Ia Banque 
Mondiale . de repondre a des 
demandes privees dans les do­
maines qui sont les notres 
equipement electrique, et clima­
tisation, de batiments, d' hotels . 
de sites industriels. viabilisation 
de zones industrielles, .. 
Nous rayonnons aussi sur Ia 
zone "indochinoise" .. A Vienti­
ane. sur financement du Tresor 
franc;:ais . nous allons rehabiliter 

firmee. Ia societe Vivendi (ex­
Generate des Eaux). qui a as­
sure Ia derniere partie man­
quante du financement. aurait 
de tres fortes chances d' em­
porter le contrat. 

Julien Clerc 
30 ans de carriere et des tubes 
qui dechainent toujours les 
jeunes, des chansons que les 
fans peuvent, et adorent , 
reprendre en choeur, une 
gamme d' auteurs, d' ambian­
ces, de textes qui dechainent 
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le reseau electrique. comme 
nous I' avons fait a Phnom 
Penh, un contrat d' environ 20 
millions de dollars. C' est un 
chantier qui commencera en 
septembre prochain et durera 
un an. 
Pour ce qui concerns Bouy­
gues , Ia societe ne reviendrait 
au Cambodge que s' il y avait 
des chantiers importants , par 
exemple dans I' hotellerie un 
projet Accor a Siem Reap , ou 
des travaux importants d' infra­
structure, comportant une im­
portante valeur ajoutee techni­
que. Dans ce domaine, nous 
considerons 1 999 com me une 
annee d' attente, une annee 
charniere. 
Pour les petits chantiers, les en­
treprises locales sont en general 
plus competitives. 

Wolfgang Kitz 
Siemens AG 

J' a1 ouvert ce bureau en juillet 
1998, pensant que le Cam­
badge demarrerait tres rapide­
ment; j ' ai "vote pour le Cam­
badge", et apres dix mois je 
pense que j ' ai eu raison a 100 
%. Tout se met en place Ia coa­
lition travaille . Laissons ;3 Ia le­
gislation, et a son application, le 
temps necessaire. De plus en 
plus de delegations etrangeres 
viennent voir. et taus les visit­
eurs sans exception repartent 
avec une image positive . La 
confiance est Ia . 
Man projet principal une unite 
de production d' electricite, avec 
d' autres investisseurs etrang­
ers, asiatiques et europeens. 
Nous avons fait I' etude de pre­
faisabilite . Pour realiser I' etude 
de faisabilite (environ 3 mois) 
nous attendons le feu vert du 
gouvernement. II ne s' agira pas 
d' hydro-electricite. le retour sur 
investissements est trap long, 
mais de diesel, de gaz, au .de 
fuel. L' investissement prevu est 
d' environ 300 000 dollars . 50 a 
GO % seront sous-traites a des 
societes locales. 
La plus grande partie des profits 
sera reinvestie au Cambodge. 
pour aider Ia formation et I' edu­
cation, car ce sont les tech­
niciens de haut niveau qui a 
man avis manquent le plus . 

invariablement I' enthousiasme : 
c' est une performance. Avec 
des moyens pour lui retreints, -
sono, eclairages-. et I' accom­
pagnement de seulement deux 
instrumentistes, Julien Clerc a 
rempli Chaktomuk, le 14 mai, de 
Khmers et de non- Khmers qui 
en redemandaient. Pour les 
uns, un grand classique. Pour 
les autres, le choc d' une cul­
ture. En taus cas pour taus, Ju­
lien Clerc c' est une allure , un 
coeur enorme, et quel me­
tier 1 
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CJ. e demenagement du 
siege du Secretariat de Ia 

Commission du Mekong, de 
Bangkok a Phnom Penh, s ' est 
bien passe. Le nouveau siege, 
dans son terrain de 2 ha, que 
chacun peut remarquer bd 
Monivong (a dro1te en allant 
vers Je pont Monivong) a ete of­
ficiellement inaugure Je 4 mai en 
presence du Premier ministre 
Hun Sen. 

La Commission du Mekong 
un entretien avec M. S i n N i n y 

vice-President d e Ia Commission du M ekong 

retour d ' opt im ism'e 
De fait , cette credibilite avait ete 
passablement entamee. Les 
donateurs reprochaient a Ia 
Commission un certain manque 
de dynamisme; ils critiquaient -

projets en cm1rs. dont Ia cre­
ation d' un Jnstitut de Peche en 
eau douce (4 mio de dollars) ; -
Ia Finlande installe un systeme 
de communications sur Internet 
et une aide a Ia navigation sur Je 

On se fel icite de I' esthetique du 
batiment, et de Ia reussite de /' 
implantation des personnels . 
Bien Join de bouder Phnom 
Penh, beaucoup voudraient y 
prolonger leur contrat . 

nouveau siege, nouveau directeur, 
nouveau financ e ment, 

Un seu/ reproche : /' operation a 
coute cher. Le Cambodge a 
donne le batiment (/ ' ancien 
m1n1stere des Transports) et sa 
complete renovation, et Je ter­
rain , soit 800 000 dollars. La 
Commission pour sa part a 
paye plus de 600 000 dollars 
pour Jes equipements . 
Maintenant Je Secretariat de Ia 
Commission , 120 personnes en 
y comprenant Je personnel de 
service, 30 a 40 techniciens de 
plus de 10 nationalites , est in­
stalle dans de bonnes condi­
tions. 

nouve l optimisme. - Mission 
etudes, conseils, docume ntation 

Jes Europeens notamment- Ia 
gestion du precedent directeur 
executif M. Matoba (en 87) ; ils 
craignaient que le demenage­
ment ne casse Je peu d' elan de 
Ia Commission ; Je parcours du 
Cambodge n' inspirait pas confi­
ance Resultat de 30 mil­
lions de dollars en 1995, et 20 
millions de dollars en 1996-97, 
Je budget de Ia Commission 

Mekong; - le Japan etudie le 
dragage de Chaktomuk (les 
"Quatre Bras") pour 600 000 
$: - Ia Suisse prend en charge 
Je salaire du directeur adminis­
tratif pendant 2 ans ; - Suede et 
Danemark contribuent a Ia for­
mulation du Plan de deve/oppe­
ment a long terme du Bassin du 
Mekong, dit "Plan global ; il en 
coutera "des millions de dol-

d eux programmes majeurs : 
• Ia loi sur 1' utilisa tion d e s eau x , 

nouveau directeur executif 
La Commission est d' autre part 
en train de recruter un nouveau 
Directeur executif selon Jes 
meilleures methodes : un organ­
isme prive , independant, choisi 
parmi cinq, recherche et va 
presenter, fin mai, 5 candidats a 
un jury, qui en choisira un . De 
cette fa9on. pas de pressions 
comme c ' etait trap souvent Je 
cas auparavent. C' est Je PNUD 
qui finance /' operation . 

• le plan a long t e rme 

Le processus ne peut que ren­
forcer Ia credibilite de Ia Com­
mission aux yeux des pays et 
organ1smes qui Ia financent. 

eta it passe a 1 0 millions en 
1997-98 (en 85) et a pratique­
ment rien en decembre 1998. 
Pour 1999, on ne voyait que des 
"queues de programmes" . 
La reunion du Comite conJoint 
en mars 1999 marque un retour 
de Ia confiance , un nouveau de­
part. Parmi les principaux do­
nateurs - le Danemark tres 
ancien contributeur de Ia Com­
mission. qui a finance Jes bacs 
de Neak Luong, va consacrer 
300 000 dollars au systeme de 
gestion financiere et a Ia fin de 
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Iars; - Ia Banque Mondiale 
(avec aussi Je Global En viron­
ment Fund) revient en force 
avec plus de 1 0 millions de dol­
lars pour Ia Loi sur I' utilisation 
des eaux du Mekong; - on 
espere que /' Allemagne . Ia 
France (Centre de documenta­
tion) . Ia Grande Bretagne. Ia 
Belgique. I' Union Europeenne. 

redeviendront ou deviendront 
des donateurs importants . 
Les dotations devraient depa?­
ser nettement 1 0 millions de 
dollars en 2000. 

plethore d ' organismes 
II y a une quantite d' organismes 
qui s' occupent du Bassin du 
Mekong (en 61) Le plus actif 
est Ia Greater Mekong Sub­
Region. dite GMS. qui com­
prend . en plus des quatre pays 
de Ia Commission . Ia province 
chinoise du Yunnan et le Myan­
mar, organisme assiste par Ia 
Banque Asiatique de Develop­
pement. 
"Celie concurrence entre divers 
organismes est prejudiciable au 
developpement du Bassin. ob­
serve M. Sin Niny, parce que 
!es donateurs hesilent. its vou­
draient ne pas disperser leur 
action. Nous souhaitons vive­
ment que Ia Chine et le Myan­
mar. qui ne son! qu · obser­

vateurs. entrent dans Ia Com­
mission du Mekong comme 
membres a pail entiere. mais 
jusqu · a present il n · y aucun 
mouvement" 

meilleure coordination 
"Les autontes du Yunnan ne 
pretenl guere d ' attention a Ia 
Commission du Melwng. dit M. 
Sin Niny, qui a recemment ete 
rec;: u par le comite executif ch i­
nojs . /Is on! construit un bar­
rage en 1993. Un autre . en 
cours de finition . sera acheve 
en 2000. Beaucoup d' autres 
sont en cours d' etude de pre­
faisabilite. Bien que /es Chi­
nois assurent que ces barrages 
ne produisent aucun effet 
negatif. qu . its regularisent /e 
cours du f/euve. il y a Ia 
evidemment un sujet de preoc­
cupation pour /es pays situes 
en avar (en 61) 
Heureusement il semble s' in­
staurer une certaine com­
plementarite entre Ia GM S et Ia 
Commission du Mekong Ia 
premiere s' occupe surtout des 
routes , des voies ferrees, des 
telecommunications ; Ia Com­
mission . de /' eau . de Ia peche, 
des forets . 

mission : etudes, conseil s, 
d ocumentation 

Le souhait des pays donateurs 
est que Ia Commission recentre 
ses activites , ne tente pas d. 
embrasser taus Jes domaines. 
Qu' elle se consacre principale­
ment au probleme de/ ' eau. Qu ' 
el/e soit surtout un centre d ' in­
formations el de conseils. un 
centre de documentation pour 
les pays riverains . qu · el!e n · 
aille pas au-de/a des etudes de 
faisabilite et laisse Ia realisation 
aux ministeres concemes. 

Ia loi sur I' utilisation 
des eaux 

Premiere mission de Ia Com­
mission cette Joi (Water Utilisa­
tion Program) concernera Jes 
quantites. Ia qualite, les organis­
mes de contr6le , C' est Ia 
evidemment un projet majeur, Ia 
repartition des eaux est un sujet 
de discussion depuis /' origine 
de Ia Commission il y a plus de 
40 ans. II faut evidemment que 
chaque pays fasse preuve de 
bonne volonte . La Tha'llande, 
tres en avance sur Jes autres 
pays pour /' irrigation, a pu don­
ner /' impression dans Je passe 
de vou/oir se tailler Ia part du 
lion. L' ambianc est meilleure 
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Cambodge : 
barrages et dragag es ? 

- barrage de Prek Thnot : il permettrait d' 
irriguer 34 000, ou meme 70 000 ha, de 
regulariser les eaux de Ia riviere, et pourrait 
fournir 18 MW a Phnom Penh. Le financier 
pourrait etre le Japon, mais il faut d' abord 
qLie le Cambodge rembourse un ancien pret 
japonais de 16 millions de dollars, devenus 
27. On cherche un arrangement. Autre diffi­
culte il faudrait deplacer et reinstaller 17 
000 personnes . 
- barrage de Kirirom ( 11 MW) · I' Autriche 
et Ia Suede qui devaient respectivement 
construire ce barrage (deja realise aux . 
deux-tiers dans les annees 60) ,. et les lignes 

(Gf:,l'lili'l ,~, . 

maintenant. 
Les travaux sur I' utilisation des 
eaux seront finances par Ia 
Banque Mondiale a hauteur de 
1 0 millions de dollars. 
Le chef de file sera recrute le 
31 JUillet. I' equipe dolt etre for-
mee fin octobre environ 12 · 
personnes plus, dans chaque 
pays, une unite permanente au 
sein du Comite national. 
La Banque Mondiale assistera 
le programme pendant 3 ans, 
de fac;;on degressive elle as­
surera 75 % des depenses Ia 
premiere annee, 50 % Ia se­
conde, 25 % Ia troisieme. Con­
dition chaque pays membre 
doit creer a ses frais une unite 
independante. avec du person­
nel national. Nous cherchons I' 
assistance du PNUD pour les 
sa laires de cette unite . 

GULF OF TONKIN 

16-31 ffil\ 11.9.9.9 

Ce plan qui eclairera les 20 
prochaines annees. et plus, re­
pond a Ia critique faite a Ia 
Comm1ss1on par les pays do­
nateurs de manquer de 
"vision". de n· avoir pas d. ob­
jectifs 
ni de calendrier a long terme. 
Ce plan directeur sera un "plan 
glissant', c' est a dire remis au 
point chaque annee. C' est 
selon ce plan que seront definis 
les programmes annuels . 
Les 13 et 14 mai a lieu le pre­
mier seminaire national con­
sacre a ce plan directeur. Les 
autres pays membres font de 
me me. 

modeles et hypotheses 

Avec I' assistance d' experts 
australiens on va realiser des 
"modeles" , grace a des stations 
d' observation sur les rivieres 
et sur le Tonie Sap. pour avoir 
des connaissances precises et 
etudier diverses hypotheses et 
leurs consequences. L' equipe 
est deja en place. 

espr it de cooperation 

"On observe. dit M. Sin N1ny. 
un meilleur esprit de col/abo­
rattan parm1 les pays mem­
bres. Les Thailandais. qw 
avaient tendance a se tai/ler Ia 
part du lion (en 87) . sont de­
venus plus souples et plus 
cooperatifs . Les Vietnamiens 
aussi qui. etant en aval du 
f/euve, craignent plus encore 
que les autres tout ce qui peut 
compromettre Ia quantile et Ia 
qualite de/' eau . 
Maintenant. il y davantage de 
bonne volonte. on ne joue plus 
sur les mots. cela tient sans 
doute a des changements de 
personnes. et au total je suis 
optimisJe ". 

de transmission, environ 12 millions de dol­
lars pour chaque operation, s etant 
desistees, on cherche un financement 
Uaponais ?) 

dro-Quebec sur le prix de vente du kwh. 
dans le cadre d' un contrat BOT. On cher­
che un autr.e investisseur. 

- barrage de Sambor : enorme projet de 
plusieurs milliards de dollars, qui consiste a 
barrer le Mekong a 17 km en amont de 
Kratie. Etudie des 1969, et plusieurs fois 
reetudie depuis. Selon les projets, il pourrait 
fournir 800 MW; ou 3 300 MW et desservir 
par exemple Ho Chi Minhville et Ia 
Thallande; ou 480 MW seulement pour tenir 
compte des effets sur Ia population et I' en­
vironnement. 
- barrage de Kam Chay: (127 ,5 MW) 
Un accord n' a pas pu etre trouve avec Hy-

Selon le dernier rapport de Ia Banque Mon­
diale, le barrage de Kam Chay serait le seul 
a pouvoir etre rentable dans les circon­
stances actuelles. 

barrage de Stung Chinit (Kompong 
Thom) (8,5 MW, et 25 400 ha irrigables) 
29 mio de dollars en principe finances par Ia 
Banque Asiatique. 
- Chaktomuk : I' ensablement des Quatre 
Bras · et Ia protection des rives (berge de 
Norea) seront etudies par les Japonais. II 
faudra peut-etre creer un modele (en 87) . 
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Accident de Ia route? 
Etes ... vous assure? 

Pas de probleme appelez . 
Indochine Insurance. 

0 

lndochine Insurance offre: • Automobile 

• Un se rvice efficace et rapide • Motocyclette 

• Des experts pour vou s • Sante 

conseiller sur: • Accident du travail 

- Evaluation des risques • AViation 

-Expertise des sinistres • Transport de marchandises 

- Prevention • Assistance rapatriement. etc.. 

Notre gam me comprend : 

• Tous risques chantiers ~ ~~~?~~!~~ 
• lncendies et risques divers FULL COVER, TOTAL CONFIDENCE 
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ME :J)IAS 
ASEANIE 2 

· Kidnapings aux Philippines 
Les Chinois , environ 1 million. 
compteraient pour 1 .4 % de Ia 
population aux Philippines. mais 
"contr6/eraient 30 % des 1000 
societes industrielles et com­
merciales /es plus importantes. 
50 % de Ia totalite de /' econo­
mie et meme 60 % de /' ensem­
ble des valeurs boursieres". 
Peut-iHre pour cette raison les 
kidnapings de Chinois atteignent 
Ia un niveau record 241 en 
1996, presque 1 chaque jour fin 
1997. sans compter taus ceux 
qui ne sont pas recenses. 
Zones les plus touchees le 
"grand Manille", et le sud de Co­
tabato , au sud de I' 1ie de Min­
danao. 
Les kidnapeurs des profes­
sionnels, Chinois eux-memes 
membres de triades, parfois 
guerilleros de Ia New People's 
Army ou separatistes musul­
mans, et "pour une grande par­
tie" (plus de Ia moitie) membres 
de Ia police ou de I' armee. "En 
juillet 1998 Ia police estimait qu · 
if restait encore 19 gangs de 
k1dnapeurs comprenant au total 
env1ron 200 personnes ". 
Les victime·s parfois des 
etrangers . parfois des erreurs . 
mais "/es Chinois restent Ia ci­
ble ideale ". Cet interessant arti­
cle de Jean Baffie dans Aseanie 
2 donne des tarifs Alfonso 
Yuchengco libere contre 7 mil­
liards de pesos, Tan Yu contre 6 
milliards , George SK Ty 4 mil­
liards. Tiong Tai . 3. Lucio Tan : 
1 .8. John Gokongwei 1, etc 
Dans 5% des cas -30 cas sur 
600-.. les kidnapeurs ant tue 
leurs victimes ·'presque toujours 
parce que /es ranryons n' 
avaient pas ete versees ". 
mais aussi par erreur ou Iars d' 
operations de police. 
Reactions des Chinois ils se 
font discrets; ils adherent a des 
clubs de tir ; ils engagent des 
gardes du corps (il y en aurait 
200 000 aux Philippines . deux 
fois plus que de policiers) ; et 
plus en profondeur. ils essa1ent 
de rapprocher Ia communaute 
chinoise des autres philippins. 

0 ' apres Aseanie 2. no­
vembre 1998. Bangkok. 

Chalana Thmey 
Sam Rainsy "ministre" 

aupres du Roi ? 

Sam Rainsy, president du parti 
d' opposition PSR, . pourrait etre 
nomme par le Roi "ministre au 
palais royal charge de surveiller 
les activites du gouvernement" 
selon Chalana Thmey. Com­
mentaire du journal ce serait 
inconstitutionnel, car le Roi doit 
etre neutre , accroitrait Ia defi­
ance entre le gouvernement et le 
Palais royal, et risquerait de 
destabiliser Ia societe cam­
bodgienne. Mais le Roi pourrait 
sans inconvenient nommer Sam 
Rainsy son conseiller. comme il 
I' a fait pour Norodom Sirivudh et 
pour Norodom Chakrapong. 

0 · a pres Chalana Thmey 26-
30.04 . trad The Mirror. 

Chakf aval 
s ' il y a un mandat d' arret . 

M. Y Chhean , ancien responsa­
ble khmer rouge aujourd' hui 
gouverneur de Pallin a declare 
qu' il traduirait Khieu Sai'nphan 
et Nuon Chea a un tribunal mili­
taire s' il y avait un mandat d' 
arret lance contre eux. 

o · apres Chakrava/ 3-4 
5, trad The Mirror 

Udom Katte Chear 
tribunal ou protection ? 

M. Khieu Samphan a declare qu' 
il se presenterait devant le tribu­
nal pour repondre aux accusa­
tions de crimes contre .I' huma­
nite si le gouvernement le de­
mandait ( .. ) Ouch aussi ( . ) 
!eng Sary cherchera plut6t Ia 
protection de Hun Sen ( ... ). 

o · apres Udom Katte 
Cheat 5-6. 5. trad The Mirror 

Rasmei Kampuchea 
un revolver de 7 tonnes 

Avec le metal des armes qui ant 
ete detruites au stade olympique 
le 5 mai ( 4037 fusils notamment) 
sera fondu un revolver de 7 ton­
nes au barillet enleve "cette oeu­
vre symbo/isera Ia paix". a de­
clare Hun Sen Iars de Ia 
ceremonie, "et chaque province 
fera de meme ". 
Lars de cette ceremonie . Hun 
Sen a rem1s a Ke Kim Yan . chef 
d' etat-major de I' Armee. le pls­
tolet plaque or qu· il possede; 
depuis 1991 . (d' apres Rasme1 
Kampuchea . trad The Mirror) . 
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